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Perle et Gain j LA PROTECTION SANS EGALEentré sen! dans la chambre de 
madame.

—Eh bien, répliqua Morlot, 
racontez-moi ce qui s’est passé.

Elle lui fit le récit qu’il de 
mandait.

Quand elle eut fini, il resta un 
moment silencieux, pâle, frémis
sant, les sourcils froncés, ayant 

le front de grosses gouttes 
de sueur.

—Ainsi, reprit-il d’une voix 
creuse, je suis arrivé trop taid 
pour empêcher le vol ; le com
plice de M. de Perny a pu se 
sauver, emportant le coflre de 
cuivre dont le couvercle a été

r'ET7XX*X.S,r02Tïe Sale ! CHAPITRE?!.'
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fièvre Bilieuse.” IS.UK RAZEFAUTE ET CREE “ Mon médecin déclara que j’étais gu •* 
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terribles dans le dos et les côtés, et je de- 
si mal que 

Je ne pouvais pas 
J’Amaigris !
De 228 livres je tombai à 120. Je prei ,.i. 

s pour le foie, mais sans sue* 
croyais pas avoir plus de trois moi t 

vivre. Je commençai à prendre des Au
de houblon. Immédiatement mon 
retint, le s douleurs me quittèrent, e 
avoir bu quelques bouteilles, j’étais non s- v 

ussi sain qu'un souverain, mais ;. 
pesais plus qu’auparavant. Je dois la vieatv 
Amers d : houblon.”

Dublin, 6 jui 
Comment devenir malade.—Exposez-voti- 

au froid la nuit et le jours ; mangez b nv 
coup sans prendre d’exercice; travaille, 
trop sans prendre de repos; so>ez conti
nuellement sous les soins dn médevu, 
prenez tous ces vils remèdes à bas m*» 

rs vous aurez besiii 
devenir en bi nn
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J3a.lh.o-u.-. la e-fc do VTglise 
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Désire faire s>-voir tX si s nomi mises pra
tiques et au public d Ottawa et de ses en
virons en générai qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois eu opération sur la 

Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAiISSU ES
M. I. Daze désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit 
Le personnel de l'établisse 

contredi le pins complet de e genre 
Ottawa et est composé d ouvriers de pre 
miôrc classe.

TROISIEME PARTIE
des remède

sur :.tt Suite)
—Avouez donc, misérable, 

avouez donc tout de suite que 
vous avez joué près de madame 

.. de Coulange, au profit de Per
ny, le rôle ignoble d’espionne, 
avouez donc que vous êtes en
trée à son service pour la tra
hir.

lined from the under-

- OLIVIER,
Vendors solicitor.

lement a

n 1881. R. Fitzpatr.uw2s

(iLA€E ! soudé. C’est par vous encore, 
que M. de Perny a su ce qu’il 
contient. Ah ! vous êtes une 
fille bien dangereuse ! On va 
heureusement mettre un terme 
à vos exploits.

Après avoir essuyé son visage 
Morlot*continua :

—Nous n’avons pu empêch r 
ie vol du coffret, mais nous avons 
sauvé la marquise, car c’est évi
demment dans la pensée d'as
sassiner sa sœur, que M. de Per
ny s'est emparé du poignard de 

complice et qu’il est revenu 
dans la chambre. Oh î le lâche î 
oh î l'infâme ! Crime sur crime 
Quelle épouvantable vie !

Et il se sentit frissonner et ses 
cheveux se hérissée nt sur sa 
tête, en pensant que s’il était 
entré dans le boudoir quelques 
secondes plus tard, la marquise 
aurait été poignardée.

Il se leva, fit deux ou trois 
fois le tour de l’antichambre en 
marchant à grands pas, puis, le 
front plissé et les yèux enflam
més, il s’arrêta devant Juliette.

—Vous pouvez vous féliciter 
de notre intervention dans cette 
grave affaire, lui dit-il rude
ment ; sans nous, la marquise 
était assassinée...Save?-vous,mi
sérable, dans quelle situation 
vous vous trouviez ? Complice 
de l’assassinat de votre maitres- 

aviez lâchement

îarchanda de glace de 
clu leg arrangements 
on 1884 : 
embre, 10 lbs. de

no .cés partout, et alo 
savoir comment 

sauté?" ce à quoi on peut répoudre i 
quatie mots : Prenez les Amers de bout

deJuliette laissa échapper un 
gémissement. Elle était atté-

—Vous avez écrit à M. do 
Perny que M. de Coulange était 
parti en voyage ?

—Oui, répondit-elle d’une 
voix tremblante.

—Aujourd’hui, entre six et 
sept heures, un homme est venu 
vous trouver de la part de Sos- 
thène ?

—Oui.
—Que vous a dit cet hom

me ?
Elle hésitait à répondre.
—Prenez garde, reprit Morlot 

d’un ton dur, en la menaçant du 
■> regard, je vous ai dit que je vou

lais tout savoir.
—Il m’apportait un ordre de 

M. de Perny.
—Quel était cet ordre ?
—De trouver le moyen de le 

faire entrer au château cette 
nuit.

—Vous me direz tout à l’heu
re pourquoi vous obéissiez ainsi 

„ à un homme qui n’est pas vo
tre maître. Connaissez-vous l’in
dividu qui s’est présenteé au 
nom de M. de Perny ?

—Non.
—Alors, il avait une lettre ? 
—Oui.
—Donnez-la moi.
Elle tira ia lettre de sa poche 

et la remit à Morlot qui la lut 
rapidement.

—Ah ! voilà, voilà, fit-il, les 
yeux étincelants, il s’agissait de 
s’emparer d‘un petit coffret de 
cuivre ; madame de Coulange ne 
l’a donc pas laissé à Paris ?

— Elle l’a apporté à Coulan- 
ge.

—Et par vous, M. de Perny 
l’a su ?

> Elle baissa la tête.
—La lettre parle d’un petit 

flacon ; le complice de Sosthène 
' vous l’a remis, il contenait dn 

narcotique, du laudanum, pro
bablement, vous l’avez mêlé à 

ue vous avez fait 
prendre à madame la marquise,

• au risque de l’empoisonner.
—Vous êtes hardie et on voit 

qu’un crime ne vous coûte guère. 
1 Où est le flacon ?

—Je l’ai jeté.
—Où.
—Dans les lieux d’aisance.
—Ah ! fit Morlot, frappé d’u

ne clarté soudaine ; ce n’est 
' peut-être pas la première fois 

qu’un pareil endroit vous sert, 
pour taire disparaître quelque 
chose d’embarrassant. Il y aussi 
descabinets d’aisance,rue de Pon- 
thieu.

D’un seul mouvement, Juliet
te se dressa debout, les yeux lui 
sortaient de la tête, puis elle re
tomba aussitôt comme une mas- 

i se.
« J’ai touché juste, pensa Mor-

1 Iot-
Il reprit •

- ' . —La nuit venue, vous vous
êtes emparée de la clef d'une 
porte du parc, et vous l’avez 
portée à l’homme qui l’attendait. 
Peu de temps après, M. de Per
ny a rejoint son complice, et ils 
sont entrés dans le parc. Com
ment M. de Perny at-il pénétré 
dans le château ?

—J’ai ouvert une porte.
—Est-il entré seul?
—Avec l’antre.
—Ah ! l’autre aussi ! Où est-

ré

rée. ig*jfgggfelit $5.00 ment est sa

jour par mois, 
do
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nois non accompagné 
e sera pria en considô-
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La Valeria continue d’opérer des c . s 
étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêch- t 
chute des cheveux ou les faire repou^-er.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publiés, vient 
d’être expédié à MM. aviolette et Nelso , 
pharmaciens de Montréal, et agents en gros 
de cette préparation. Il est de M Girouaid, 
ex-député de Kent, Nouveau.Brunswick. 
Le voici.

TOUTE COMMAS' E
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commrndes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

tiatisfactioa garantie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

lâ^Les marcl 
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Bouctouche, N.B., 4 janvier 1884 
MM. I.aviolette et Nelson,

Pharmacie
mière classe n’est 

i u« marche de tous les 
oujours à point, hui
la saison. Renas (X 

le à manger des dames 
Un fuit une spécia- 

buitres et des ainers

IZAIE DAZE.
Propriétaire.Montréal.

Auriez-vous la bonté de m'envoyer 6 ou 
12 boites de la Valeria. J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria.

Votre tout dévoué,
G. A. Giroüard,

Ex-député de Kent.
La Valeria a déjà obtenu un débit im

mense. Les commandes arrivent de tou
tes les parties du Canada et des Etats-Unis. 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous le < pharmaciens.

0vente chert C. O. D acier, 
pharmacien, rue Sussex, Ottawa.
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J. H. SPENCER,
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Agit comme arbitre et cummlssairc-priaeiir.
fhSS:chapeaux est des plus COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

«SL. $40,000,000 ‘SI
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

Bureaux : RUE SPARKS
(Enface de l’ilotrl itussvli.)

Ol TA WA.IKIRIB GOUTS do
t des manufactures, KKluinanctt, l«i Irri 

•'f. .lu Phnrÿnjr et du
' . <i ' X rV^TlLLÈ» GICQUEL, le
»-• ti --. un- iii inn—ni»‘-le pour ver-

l"ti(rtemp».
. •»« l'usage
.Diéliormtion immé-

do GRAND

Magasin de Meubles
DK

ra ghatton.

A. X. Talbot,iuc se, que vous 
endormie au moyen d’un narco ■ 
tique, c’était pour vous la mort 
sur l’échafaud ou les travaux 
foroés à perpétuité.

La misérable se remit à trem
bler très fort, et joignant les 
mains :

—Grâce, grâce ! dit-elle d’une 
voix étranglée.

Morlot haussa les épaules et la 
couvrit d’un regard écrasant de 
mépris.

—Nous verrons ce que dira 
madame la marquise à son ré
veil, lorsqu’elle apprendra ce 
qui s’est passé, reprit-il ; mais 
en admettant que son indulgen
ce soit excessive et qu’elle se 
borne seulement à vous chasser 
de sa maison, vous ne pouvez 
pas échapper à la justice, avec 
laquelle vous avez déjà un comp
te ancien à régler Je n’ai pas 
décidé encore si je vous ferai 
emmener par lesgendarmes, mais 
je voue avertis, maintenant, que 
vous sortirez d’ici demain pour 
droit en prison. Je suis inspec
teur de police, et il y a long
temps déjà que je vour cherche. 
Certes, ce n’est pas au château 
de Coulange queje pensais vous 
retrouver.

La malhemreuse écoutait M. 
Morlot avec une indicible ter-

AVOCAT. ............r- Prt.Ull-, -H..". un-

-1*ms, a
'rnniv.T,. inniwiiirri 

iOu"bec MIR!N arCVl-4à-,lU,F.tt*e 
II. C. 0. Dacicr a ces médecines et 

dépiit à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

Parapluies, 
i par le* Sail
li ele.

COTE
Rideau.

Suit les coure du district d’Ottawa. 
Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas 

Hull, 52 rue Albert.
10 marsw

Kntrepreneur Meublier, Menuisier,

PAUL T. C. DUMAIS, aid. 530, Rue SUSSEX, Ottawa.ACTIONS de Banques et de Compagnies 
orporées, achetées et vendues pour ar- 
it et sur marge.

^ EMPRUNTS négociés p 
Corporations Municipales et Scolaires, 
briq es <t Eglises à des condition» très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits:

CHEMIN DE FERArpenteur de la Puissance et de la 
Province de Québec. gen M. ORATTON est toujours heureux 

t reprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons
SON. L.O.S.
TSTE “CANADA miiWExplorations et arpentages faits à la de

mande des propriétaires de limites, dt 
fermes et de terrains miniers, ainsi qui 
plans et journal d’arpentage (Field Books).

Bureau : 23 rue de l'Eglise, Ottawa.

our narticulie
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les dentiste de Phila- 
royal des dentistes,

SPARKS,
) l’hôtel Russell.)

LA Meubles de toutes sortes pour, Cham
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.
je soin, parades ouvrier» 

comnétents, et à

VOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les jioiuts à l’est.

ARGENT placé sur garanties Ce première 
classe.

LES
tage à correspondre av -c

capitalistes trouveront leur avai:- Le tout exécuté ave
1 a

M. Chas Desïardins, DES PRIX TRES MODERES.D’HABITS Block de l’hôtel BiiHsell, me 
Sparks, Ottawa.

terüct. 1883 la
Pour les meilleures ferronneries à bon mar

ché, allez chez NOUVELLE MANUFACTUREbreuvage q 
ndre à mad:

unFS ET D'ÉTÉ CHANGEMENT D’HEURE.Mai de Commerce et Droits d’Auteur
McDougall & cuzner

Le plus ancien magasin de ce genre à !
Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne de In j Pjjyjgg jg |f0|| LOfigUfiS COlHDOSée!

GROSSE TARRIERE# i ^ ^

flue Sussex, et coin de la rue Duke, | ^ ’

fer déc.
CONVOIS a PASSAGERS4 JJIJOUTERIEjjMIPËAUX Tous 1x38 Jours

rablos et comprend 
ouveautés.

même trop considê- 
is le diminuer en

Bloc de VHotel Russell, rue Sparks, 
Oltqva.

M. C. H. DOUCET a tra 
lier d'orfôverie du magasin (
M. Laporte au bloc Russell, 
il exécutera sous le plus

CHARS PULLMAN.
nsportô 
de biio

son nte- 
jouterle dit Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont

réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et les trains du chemin de tei 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu’aux Provinces maritime • et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, 'bany, et New

A partir du lundi 19, 
culeront comme suit •
Parlant

CHAi nil.REN, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

Pour la guéri
son certaine <i( 
toutes les afle; • 
lions bilier 
torpeur du 
maux de tôt', 
in di ges lions 
étourdis 
et de toutes let 

malaises causés par le mauvais fonctionne» 
de l’estomac.

ilules sont fortement recommandéi 
tant nn des plus sûra et des plu.1 

efficaces remèdes contre les maladies pluf 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un puissant nurgatit, 
pouvant être administré dans nUmportf 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient e 

dre préjudiciables à la santé des enfanc 
on des personnes âgées. Les Pilules m 
Noix Longues Composées, de McGalk, son 
préparées avec soin, avec un extrait 

M. ArIAL se charge de tonte centré, tiré de la noir longue et con 
commande dans sa ligne d’af-1 
laires ; il surveille lui-même toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri. 
toutes les opérations de sa bon fltntoS'e|■te,agpp'moGale, Chimiste, 

tique, et ses prix sont raisonna Montrée

blés.

Sparks, e
il exécutera sous le plus court délai tout* 
co ; mande telle que bagues. Boucles d’O.» 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

3 Aion MARCHE. A court dMCDOUGALL & CUZNER
n31 Octobre 1883. A’

RTIMENT DE I

J. B. AKIÂL, MlCllX1- Nov. 1883, les trains elr-

Arïï.35
S.20

uses à G. H. DOUCET,semenli
Mon trial.d’Ottawa. 

4.00 p.m.
PropriétairePEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

bt VITRIER

ist le plus considé- 
n cette ville.

plus Populaires»
QU’INFINIE DK

2 fév 81
( les

e e MACHINES A COUDRaPr’t Montréal. Arr. A Oltawa. 
12.20 J».m.

de
8.4effi l.itoreur.

L’impitoyable agent conti-
8.00

Le plus grand assortiment de Machine- 
à Coudre des
MEILLEURES I A SIQUEh-

i les convois à passagers se rendent direo 
tement à Montréal, sans changement de char» 
ni de locomotive et indépendamment de tous lei 
autres trains du Grand Trône.

Les trains quittant Ottaw 
raccorde

Marchand de

PEINTUREnua :
—Vous aurez à dire à un juge 

d’instruction d’abord, et ensuite 
devant les jurés de la conr d’as
sises, ce que vous avez fait

Ils s’interrompit. Juliette ve
nait d’être prise d’une horrible 
crise nerveuse. Bile tomba de 
son fauteuil et se roula sur le 
parquet en se tordant dans d’a
troces convulsions.

Morlot s’approcha de la che
minée snr laquelle il y avait 
une carafe pleine d’eau, il rem
plit un verre à moitié et jeta le 
liquide à la figure de la femme 
de chambre. Celle-ci 
presque aussitôt ; il l’aida à se 
relever et la fit asseoir sur un 
fauteuil où elle resta immobile, 
la tête dans ses mr ins, dans une 
prostation complète.

Morlot ne s’occupa plus d’el
le. Pendant un quart d’heure, 

long en larg 
dans la chambre, puis il s’assit 
dans un coin sombre et le re
gard fixe, il se mit à réfléchir. Il 
n’avait plus que cela à faire en 
attendant le jour.

(A suivre. )

BT DE VITRES,
526 RUE SUSSEX

OTTAWA

wa à 8 heures du e, ûux conditions les i lut la ’les, cornpn .
„m,r Toa,nn£.0ÏtaUton,le-Cll6. nànl (P"”* «»«' ICMUtiUe;
pour Toronto et tontes lee noyal, Wll*on, ftt*wan. Wwd, w»«-

mediaires qui arrive à Toronto ,er, New Ntew.si t, hile.
Le train partant d’OV Wheeler et WiiNi.a.

Station

3. matin se ra 
train direct 
static

*TS,
ons inter
heures du soir, Le train paru 

tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la 
Bonaventure à Montréal avec l’ei 
nuit par le Vermont 
St-Albans à 10.40 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 
Manchester 6.11 a 
Lowell 7.33 a.m., e 

Ce train

BAS,

CHAUSSETTES, 
30RP8, etc.

à 10

de (Machines à Cendre |iour fabrique) 
Wanzer 1) et F.

Singei de Wih ;n No. 2. 
Machines de Pearson pour coudre avev 

le til ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour les 
fabricants de chaussures.

.1 avec 1 express ae 
Central arrivant à 

p.m., Burlington 12.IC 
1.00 a.m., White Rivei

ELLlilGT IS,

i et Cie i
oncora o.dt> a.m., 

,.m., Nashua 6.65 a.m. 
L, et Boston.8.30 a.m. 

se raccorde à Nashua avec le» 
trains pour Worcester, Providence et ' _

oints sur le N. Y. & N. E. R. R’s.
partant de Montréal à 8.45 du 

accorde avec l’express de nuit 
oston et New-York viâ Spring 

Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
à 6.00 p.m. et New-York à 

à Montréal à 8.25 du

la

R. W. MARTENLes propriétaires treuveront 
un grand avantage en le favo 
risaut de leurs commandes

NOUVEAU MAGASIN ,eU. PASIRT, L. B.
tde B 

j quittant 
viâ Fichburg

36, Bue Rideau.matineur, Notaire, etc ter F tv. lbs-.venan 
field, tPEINTURf, TAPISSERIE, VITRES 

MT 1)M LMCisKAll ,S 
No. 208, Bue DALHOUSIE, Oltawa

ta17 mars 1883

POWEL’. GROVE HOTEL,EAU H SUSSEX, , arrivant
se calma Aux Inventeurs 

J. Coursolle & Cie.,
WA.
ie Sussex.

TENU PARCHEMIN DE PREMIERE CLISSE
TENU PAR CHARLES PICARDET RAILS NEUFS EN ACIER

Leg passagers 
chara à la gare 
bagage eat

la GEO. EHILBEkTil? pour le Sud etj’eit changent de 
Jk-naventure à Montréal où leur 

transféré sang fraie extra et* 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en-

billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparka, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée dea trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes aree 
l’heure d’Ottawa.

RUE BANK—Il est parti.
, —Je comprends, il a sauté par

la fenêtre. Ainsi, Sosthène n’a 
, pas eu honte de faire entrer un 
’ misérable dans la chambre de sa 

sœur. Et vous, gardienne de 
cette chambre, vous ne vous êtes 

( j pas opposée à cette chose odieu- 
ï se!

—Non, répondit-elle d’une
■voix brisée, M. de Perny est

3RUCINE sans queSolliciteurs de Brevets d*Inventa* 
Dessins de Fabrique, Marque» 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aux Etau- 

Unis, en Angteterre et eu France.

J. COURSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Out.

B. P.—Boite 68.
24 Fév 1883

gEproprié-baire
sa meilleures prens» 

offertes 
lie, pour
mmédiat et la gc<- 
s la Toux, du Rhnn «. 
Bronchite, de l'fir- 
nt, de la Groupe e 
es les maladies de ta 
st des Poumons, 
ndre partout à 25 et 
outeiile. 
cGALK,

kSaa?e- M. GEO. PHILBERT. se charge 
commande que l’on voudra bien lui 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de 
pagne sont priés d’aller lui 
visite avant d’acheter ailleurs

de tonte 
donner. A 15 Minutes de Mâ che d’Ottawa

il se promena de
la cam- 

rendre une
gnifique boca^r , plnteforme pour 

danse. Balançoires, hipj odrome d’un quart 
de mille, et parterre à 1 usage des personnes 
qui désirent faire des pique-niques. L’on 

par le canal Rideau, 
heure. Boissons de

D. 0. LIN8LEY,GEO. PHILBERT,
208, RUE DALHOUSIE.

Il fév 1884

Gérant. peut se rendre 
Repas servis à tout
premières qualités, écuries et « I: vaux pour 
l’usage des voyageurs,

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883,
Cbimlstr%

Montréal la».
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MEDICAMENTS DOSIMÉTRIQUES BURGGRAËVE-CHANTEAUD
Granule» pr. ; «rés me les Alcaloïdes il le Produits chimique» le plu» purs, till que : 

Aconitine, Strychnine. Hyoïelamlni, Dtgitnlins. Menhlni, Qusshi, Sullen di Calcium, ite.

SEDUTZ-CHANTEAUD
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 

Lo 8EDLITZ-CHANTBAUD est Incontestablement le produit le plus beau 
et le plus utile de la pharmacie moderne ; c’est un sel neutre purgatif d’une saveur 
trôs-douce et d’une efficacité certaine pour combattre la Constipation et entre
tenir la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier est surtout utile aux Goutteux, 
aux Rhumatisants, aux personnes d’un tempérament sanguin, portées aux 
Congestions cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux Hémor- 
rholdes, Embarras gastriques, etc

IV*. CH. CHANTBAUD, Pharmacien, Commandeur d'Iuballa la Ctthollque, 
est le seul Préparateur des Véritables Médicaments dosimétriques.

Se méfier des Contrefaçoxua.
Dépôt Général : 54, me des Francs-Bourgeois, PARIS

Dépositaires à Québec: »’ Bd. MOBX* A C-, PUroaclii-Cfclalsti. Il*, m Saint-Jean. •
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